
Le Crocodile (suite)
 
Trois minutes après qu'Ivan Matveïtch se soit fait avaler par le crocodile, Elena Ivanovna hurlait 
toujours.  Le manager essayait  de la  consoler.  Quant à moi (après avoir  calmé mon fou-rire) je 
réfléchissais  aux  conséquences  que  pourrait  avoir  cet  incident.  Pendant  ce  temps  les  visiteurs 
s'étaient rapprochés du crocodile. Ils le regardaient avec un regard nouveau maintenant qu'il avait 
montré signe de vie. Au bout d'un certain temps le crocodile fut pris de convulsions, il se tordait 
dans tous les sens en faisant mine de vomir pour enfin recracher Ivan Matveïtch tout couvert de 
bave et de très mauvaise humeur.  Mon ami commença à s'emporter contre le manager à qui il  
reprochait de ne pas avoir dressé le crocodile. Il s'emporta contre moi pour ne pas l'avoir sauvé. Il  
s'emporta même contre le crocodile ! Ensuite, il se mit à donner des coups de pieds dans les déchets 
qui traînaient, et à faire les cent pas pour se calmer. Une fois calmé, il se tourna vers Elena et lui 
dit :
-« Bien, on y va j'en ai assez vu pour aujourd'hui ! Nous reviendrons demain ! Allez viens.»
Je lui répondis :
-«Mais le festival se finit demain matin ! Et Elena n'a pas encore tout vu !»
Le manager, qui aimait s'immiscer en tout, lui dit :
-«Il a raison, madame n'a pas tout vu, en plus mes animaux sont tous très gentils à part le crocodile,  
et ils valent le coup d’œil !» 
Et Ivan Matveïtch repartit dans une grande colère. Elena Ivanovna et moi repartîmes voir les singes 
qu'elle trouvait très amusants. Ivan, qui s'était calmé de nouveau, vint vers nous pour observer les 
autres animaux. Entre deux cages il me dit :
-«Tu sais Semiona Semionitch, on devrait faire enlever ce crocodile. Il est dangereux.»
Je lui  répondis que même si  le crocodile  avait  montré  un comportement  agressif,  il  faudrait  le 
consentement de son manager pour l'enlever et que l'Allemand ne serait jamais d'accord.
Donc nous continuâmes sans un mot en écoutant les commentaires d'Elena sur tel ou tel animal qui 
lui plaisait. J'essayais de distraire mon ami en lui faisant penser à autre chose, mais il tenait à son 
idée de faire partir le crocodile du festival. Je lui redis encore une fois :
-«Mais le festival se finit demain ça ne servirait à rien de le faire enlever !»
Il se résolut donc à ne plus y penser.
Nous continuâmes de marcher à travers le zoo. Après trois cages et quelques commentaires nous 
arrivâmes devant un bâtiment avec marqué en gros sur la porte :
«магазин». 
Ivan Matveïtch eut un sourire sadique et entra. Il ressortit deux minutes plus tard avec une peluche 
de crocodile. Il se tourna vers moi et me dit :
-«Si je ne peux pas faire partir le vrai crocodile je me défoulerai sur celui-là»
La pauvre peluche ne lui avait rien fait et il se comportait comme un gamin.
Je fis comme si je n'avais pas entendu et continuais à marcher. Nous revînmes devant l'Allemand et  
son crocodile. Mon ami prit un air hautain et tira la langue au crocodile qui s'agita et voulut le 
manger encore une fois, mais pour de bon cette fois. Mais Ivan, qui ne se faisait jamais avoir deux 
fois par le même coup, s'éloigna et repartit en ricanant tout content de son coup. 
Le lendemain, nous retournâmes au festival un peu avant la fin pour dire «au revoir»
aux animaux comme disait Elena. Nous retournâmes voir le manager allemand et Ivan Matveïtch 
bouda pendant toute la visite. Le crocodile était encore là, c'était un des derniers animaux à partir. 
Ivan le scrutait avec un regard empli de haine. Puis vers la fin de la visite, Ivan Matveïtch jeta sa 
peluche entre les mâchoires de la bête qui se refermèrent aussitôt. Le crocodile, après avoir avalé la 
peluche, se mit à tousser et à s'étouffer car il avait avalé de travers. Les poils de la peluche lui  
chatouillaient le gosier et lui arrachait des larmes de crocodile. Ivan se tourna vers lui et lui lança :
-«Ah,Ah ! Bien fait pour toi sale bête!»
Je lui donnais une tape dans le dos pour le faire taire. Le manager était tout rouge.
Une fois sorti Ivan éclata de rire. Sa femme et moi-même étions choqués et un peu vexés qu'il ait 
fait une chose pareille. Le retour se fit en silence car Ivan savourait son geste, Elena boudait et moi 



je ne savais pas quel parti prendre.
Après avoir fait cent mètres, on entendit une grosse toux. Puis on vit le manager sortir avec la 
peluche  dans  la  main  et  l'air  mécontent.  Il  se  dirigea  vers  nous  et  il  jeta  la  peluche  sur  Ivan 
Matveïtch en lançant :
-«Tenez, votre peluche ! Vous avez failli tuer mon crocodile !»
Ivan se disant à lui-même : 
-«Seulement  failli. C'est dommage que ce crocodile digère mal.»
A ce moment là, je lui mis une tape sur l'épaule pour le faire taire.
Plus tard, chez moi, il me jura de ne plus jamais remettre les pieds au zoo et que le crocodile était  
définitivement un animal qu'il détestait. Ensuite il prit la peluche et la jeta au feu. Puis il partit faire  
une course. Resté seul avec Elena Ivanovna je lui demandais si sa visite au zoo lui avait plu. 
Elle me répondit :
-«C'était très bien mais le crocodile n'était pas beau et sur la fin Ivan s'est comporté odieusement ! 
Par contre les singes m'ont beaucoup fait rire.» 
-«Je suis d'accord avec toi, Ivan s'est comporté comme un crétin.» lui répondis-je.
Plus tard Ivan Matveïtch revint et nous passâmes à table. J'avais invité un ami qui expérimentait une 
nouvelle  recette.  Après  notre  repas,  qui  s'avéra  succulent  tout  le  monde monta  se  coucher.  Le 
lendemain Ivan, étant resté sur l'excellente impression du repas de la veille, demanda à mon ami 
quel était la viande que nous avions dégustée car elle fondait dans la bouche et avait un très bon 
goût un peu salé. 
Il lui répondit :
-«Hier j'ai rencontré un allemand qui vendait du steak de crocodile. Entre nous il avait l'air très 
mécontent. Je lui en ai pris 1kilo et c'est ce qu'on mangé hier soir»
A ces  mots  Ivan  Matveïtch,  qui  pourtant  a  l'estomac  solide,  s'évanouit  sous  le  coup  de  la 
stupéfaction. Quand il se réveilla les événements de la veille étaient oubliés, mis à part que depuis 
ce jour,Ivan ne mit plus jamais les pieds au zoo.
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